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« Ici, on se sent plus libre »   
De nombreux Liégeois vont à Maastricht pour faire du shopping  

  
STEFANO BARATTINI 

Chaque semaine, de nombreux Liégeois et Liégeoises se ruent vers les 
Pays-Bas, à Maastricht plus précisément. Là-bas, ils profitent des magasins 
ouverts comme si de rien n’était, à seulement 20 minutes de la Cité ardente 
où… tout est encore fermé. Reportage sur place.   

•   

•   

•   
Depuis le début de la crise, la ville est devenue le nouvel Eldorado des 
Liégeois qui s’y rendent chaque semaine en nombre. Et pour cause, à 
Maastricht, tout est ouvert, ou presque. Magasins de vêtements, de 
décoration, parfumeries, dans les rues néerlandaises, on respire un semblant 
de vie normale. Seuls les restaurants sont encore fermés. Même les masques 
ne sont pas obligatoires dans la rue. Imaginez-vous, le pied ! 

Et forcément, à seulement 30 minutes de là, à Liège, les habitants sont tentés 
d’aller y faire un tour. Histoire de se promener, mais aussi et surtout, de 
profiter de la semaine consacrée au « Black Friday ». Car côté belge, cela 
risque d’être compliqué de faire des affaires en dehors d’internet, vu que tout 
est encore fermé : « On est venu acheter des vêtements pour Noël, pour mon 
enfant. Mais aussi pour se changer les idées. On est tout le temps à la 
maison. Ça fait du bien de prendre l’air et de pouvoir aller dans les magasins. 
On se sent plus libre », explique Leslie Walczak, une jeune Liégeoise de 



passage à « Maas ». «On est en train de voir si le virus passe les frontières. Et 
apparemment, il reste plus sur la Belgique que sur les Pays-Bas », explique, 
ironiquement, Laurent Laloux, qui ne comprend pas les décisions du 
gouvernement fédéral belge : «Le système n’est pas vraiment le même ici. Ils 
sont ouverts avec certaines restrictions. Ils ferment les magasins quand il y a 
trop de monde et c’est respecté. La Belgique doit prendre exemple. On doit 
rouvrir nos magasins ». Il est suivi par sa compagne Dominique : « Ça devient 
long et ça se ressent sur le moral. On a envie de revivre normalement. Alors, 
on fait des écarts… » 

« On n’est pas coupable » 

Ces Liégeois n’étaient pas les seuls à avoir fait le déplacement ce jeudi. Dans 
les rues de Maastricht, outre l’accent, reconnaissable entre mille, ce sont les 
masques qui trahissent nos ressortissants. Mis à part eux, quasiment 
personne n’en porte : « Oui, on le met quand même, on respecte les mesures 
belges. Masque, gel, etc. Les magasins et les restaurants ont toujours 
respecté les mesures. On ne comprend pas pourquoi ils sont fermés chez 
nous. Ici, on retrouve un peu de liberté », expliquent Christelle et Didier qui, 
comme d’autres, contournent les mesures prises en Belgique. 

De quoi se sentir coupable ? « Non, ce n’est pas de notre faute. Et ce n’est 
pas interdit de venir ici », expliquent Zakaria Karihi et Hugo Zamora. « Ce 
n’est pas nous qui avons demandé de fermer les commerces à Liège. On est 
venu acheter des cadeaux, manger, faire un tour. On subit, on suit ce qu’on 
nous dit de faire mais à un moment ça devient compliqué. On ne pense pas 
qu’en Belgique ce soit plus dramatique qu’ici. Tant que ce n’est pas ouvert à 
Liège, on continuera de venir ici. Il faut vivre. Il y en a marre ». 

Il y a aussi Isabelle. La Liégeoise est commerçante. Elle a aussi été contrainte 
de fermer son commerce, mais a malgré tout fait le déplacement à Maastricht : 
« On a soutenu au maximum les commerçants liégeois à l’emporter. Mais pour 
le reste, on vient ici. On ne se sent pas du tout coupable. Ici on achète le non-
essentiel. On aimerait que tout rouvre à Liège mais les gens doivent respecter. 
Et ça, ce n’est pas gagné ». 

 


